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dont v o u s d e v e j être animés. Ce sera après 
«retr reçu J . C. dana le iaerrraent q u t e s t 
le mémorial de sa passion que vous irez 
joindre le Vicaire de Jésus-Christ sur le 
chemin de la Croix Vous le trouverez pa
tient, plei.i de courage et de confiance en 
Dieu, et TOUS recevrez avec une docilité 
filiale ses enseignements et ses souhaits. 

» Vous en ferez pour toujours Je règle de 
votre dévouement à l'Église, et de votre zèle 
pour la défense de sa cause. 

• Demain, s'il plaît à Dieu, je reprendrai 
le chemin de mon diocèse. Saint Paul se 
recommandait aux prières des fidèles, lors-
rro il entreprenait un voyage de rjuelijue im
portance. Je me recommande aux vôtres, 
pieuses dames et chères enfants, à qui la 
Providence a ménagé dans cptte maison un 
â?Tîê ti paîublè ei si doux. Vous aurez droit 
à mon souvenir dans le Saint-Sacrifice : 
religieux souvenir, vous y pouvez compter. 

» Dans quelques jours je ferai fM visité 
accoutumée au Sacré Cœur de Lille. Je dirai 
aux mères et aux enfants tout ce que j'ai 
vu d'édifiant parmi Vous. Je leur porterai 
l'expression de vos affectueux sentim»nts et 
toutes les hénédictions du Saint-Père » 

Le cardinal a récité à l'autel quelques 
prières,apiès quoi il a donné la bénédiction. 

Il s'est revêtu des ornement* sacrés et a 
célébié la messe basée. Pendant la messe 
l'orgue t tuu par une dame du Sacré-Cœur a 
accompagné des cantiques chantés par un 
chœur de jeunes filles. 

Le cardinal et Mgr Lahouilleric ont donné 
la communion aux religieuses, aux jeunes 
filles du pensionnat et à la foule des pèle-
l ins et des fidèles. 

Après la messe, les cardinaux, l'ambassa
deur, les ecclésiastiques de distinction sont 
entrés au parloir, au salon de madame la 
supérieure, Ja rév. Mme de Bouchaud, pour 
prendre part à une collation. 

Les fidèles sont sortis tranquillement sans 
la moindre apparence de démonstration. Les 
journaux libéraux s'étaient plu à annoncer 
d'avance le contraire. 

J'ai omis de mentionner parmi les per
sonnes présentes le R. P . Trullet, le T. 
B . P. Fr^yd, supérieur du séminaire fran
çais et plusieurs frères des écoles chré
tiennes. 

Parmi les pèlerins, on doit mentionner 
M. le vicomte de Damas, M. le duc de 
Chaulnes, M . de Caulincouit, M. Dugas, 
etc. , etc. 

m . 
N O U A a v o n s d o n n é , il y a q u e l q u e 

t e m p ? , d e s r e n s e i g n e m e n t s é t e n d u s s u r 
l e s d i v e r s projets ayant p o u r o b j e t d 'aug
m e n t e r l e s faci l i tés d e c o m m u n i c a t i o n 
entre l 'Angleterre et la F r a n c e . L ' A n g l e -
terro s 'occupe d e cet te q u e s t i o n p l u s 
qu 'on n e le fait i c i , b i e n q u e l ' idée d 'un 
t u n n e l souterra in et d e d e u x autres v o i e s 
d i l f érentes so i t d u e à u n i n g é n i e u r 
f rança i s . L e s j o u r n a u x d e la G r a n d e -
B r e t a g n e d i s c u t e n t en c e m o m e n l c h a c u n 
d e s d i v e r s s y s t è m e s p r é c o n i s é s , s o u t e n u s , 
c o m b a t t u s et re j e t é s . La Bévue britan
nique, à P a r i s , r é s u m e q u e l q u e s - u n s d e 
c e s i n t é r e s s a n t s d é b i t s : 

Deux modèles de navires perfectionnés ont 
été proposés et ont obtenu l'approbation des 
gens du métier. Mis aussitôt eu chantier, 
ils sont actuellement sur le point d'être lancés. 
Nous voulons parler du navire Bessemer,&u 
salon suspendu, et du double navire de M. 
le capitaine Dicey. 

On sait que le perfectionnement apporté 
au premier de ces deux navires consiste dans 
l'application à un vaste appartement du 
système de la suspension, qui'rend les mou
vements du navire, langage ou roulis, 
insensibles pour les personnes placées dans 
cet appartement. Le navire Bessemer, cons
truit à Hull , est presque achevé; il sera mis 
à la mer dans le courant du printemps. 

Le navire du capitaine Dicry est peut être 
moins connu. Il parait pourtant devoir 
présenter dans son ensemble d'aussi grands 
avantages que le premier. Nous trouvons 
à son sujet dans YEginceriag des rensei
gnements que nous reproduisons ci-des
sous : 

Le navire Dicey est en construction dans 
. les chantiers de la Thames Iron Works and 
Shipbuildiug Compagny, sur la Tamise; il 
sera lancé prochainement. Ce navire se com
pose de deux navires jumeaux séparés de 26 
pieds l'un de l'autre, et reliés ensemble 
par un pout qui ne laisse apercevoir que les 
extrémités des coques. 

Sur ce pont est élevé une construction cou
vrant une superficie de o5 mètres de lon
gueur sur 20 de largeur, dans laquelle se 
trouveront les appartemenis réservés aux 
voyageurs. Celte construction renfermera 
plusieurs salons de première et de seconde 
class9 de 60 X 20 pieds, deux salons pour 
les dames, des chambres de repos, des 
lavabos, des salles de bains, un salon pour 
les fumeurs, dès cabines particulières, une 
barre de rafraîchissements, un restaurant, 
une cuisine. 

Le t'oit de cette construction, établi en 
terrasse, offrir* aux voyageurs une prome
nade élevée de 14 pixels au dessus du niveau 
de l'eau. Las «ménagements seront faits en 
prévision de 1,000 passagers. 

Cette disposition fera ressembler le navire 
Dieey à ce» immenses navires américains 

fui sillonnent le Missrssipi et qui ont 
aspect de véritables maisons mouvantes. 
Lee deux navires sont identiques, comme 

noua l'avons dit, et ont les deux extrémités 
semblables ; chacune de ces extrémités porte 
t.n gouvernail, soit quatre en tout. Deux 
machines, une dans chaque coque, font 
mouvoir <b ux roues à aubes seulement pla
cées BOUS la partie couverte par Je pont ; le 
flanc visible des navires est dépourvu de 
roues. 

Les dimensions du navire Dicey sont les 
suivantes : 
Longueur 290 pieds. 
Pi (fondeur {2 — 
Largeur de chacun des aavirêê 17 

— dn pont entre les navires 2« 
Le navire- a «inq pieds au-d«weous de l'eau 

• t e i » pi»ds au deaaus. La pout a«t parce à 
•faftqne bout de deu* vaetee ouvertures fat-

- par di» grillée qui aaraaUroM * ftàr 

eireulaat daea la tuanel fermé pat les ê e u i 
cpuuea et le pont de s'échapper. 

Le eapitaine Dicey a eu en vue, dans la 
construction de son navire, lea trois pointa 
principaux suivants : 

1° Obtenir, en dehors des espaces réservés 
à l'équipage, aux machines, aux charbon^, 
aux marchandises, des aménagements aussi 
cenfi»tables que possibles pour un grand 
nomhie de passagers ; 

5° Réduire à leur extrême Bôtnimum les 
mouvements du roulis et du tangage ; 

3° Ne jamais dépasser un tirant d'eau de 
deux mètres, afin de permettre au navire 
l'entrée de tous les ports de la Manche à 
toûtéé lès marées. 

Notre verrons bientôt si "inventeur a résolu 
ces divers problèmes. 

Le navire Dicey coûtera, toua les aména
gements compris, 60,000 livres sterl., soit 
1 500,000 fr. 

ÉTRANGER 
ANGLETBRR*. — Nous avons d o n n é , 

avant-hier, d'après une dépêche de Londres, 
l'analyse .'Ommaire des discours prononcés, 
lundi dernier, à la Chambre des lords, par 
le comte Russel et le comte Derby, chef 
actuel du Foreign Office. 

Si important en lui-même que nous pa
raisse le discours du comte Russel, dont 
nous avons le texte sous les y ux . tout 
l'intérêt, ao point de vue français, doit se 
concentrer sur la réponse de lord Derby aux 
questions qui lui étaient posées; aussi repro
duisons nous d'après le Times, la partie la 
plus saillante de Celle réponse, celle qui a 
trait a u ï prévisions de guerre dans un 
avenir indéterminé. 

« N o m savons de plus, dit le comte de 
Derby, que, dans le sein de la population 
française, existe un désir général et profond 
de legagner le territoire perdu par le sort 
des armes ; et de l'autre côté existe une 
détermination non moins vivace de conser
va r ce qui a^té conquis. Or, c'est là un état 
de choses connu de tout le monde, et , en y 
faisant allusion, je ne fais que rappeler à 
Vos Seigneuries des circonstances qu'elles 
n'ig orent pas. Le sujet est de ceux qui 
doivent occuper l'attention des hommes à 
qui incombe le ~oin des affaires extérieures. 
Ou peut dire que ce n'est pas la peine d'es
sayer d'empêcher la guerre, puisqu'elle arri
vera un peu plu- tôt, un peu plus tard, 
quoi que nous fassions. Je crois que c'était 
M. Canning, qui, répondant à une personne 
qui lui faisait une remarque semblable, 
disait : t Eh bien ! t\ cela doit arriver tôt 
ou lard, j i préfère que cela arrive plutôt 
tard que tôt. > Rires. — (Ecoutez !) Il y a 
des chances pour qu'avec le temps l'agitation 
des eaprila tourne au calmo, et que, par 
suite, il y ail des chances plus grandes de 
voir le msiiiii>n de la paix Je croi* cepen
dant que Vos Seigneuries seront d'avis que 
je commettrais une grande imprudence si je 
m'aventurais à prédire ce qui peut'arriver 
d'ici à plusieurs années. Néanmoins, BOUS 
celte impression d'incertitude, je dois dire 
que si j'en juge d'après tous les renseigne
ments que je reçois, — d'après le ton général 
ri l'esprit des communications qui m'arrivent 
de tous les points de l'Europe — eu tant 
que vOttt les apparences immédiates, il n'y 
a pas de raison sérieuse de craindre à 
l'endroit de la paix de 1 Europe. — (Ecoutez! 
écoutez !) 

» J'en viens maintenait à l'autre question. 
Le noble comte dem?nde ce que nous ferions 
pour maintenir la paix dans le cas où le 
danger de guerre deviendrait plus imminent. 
C'est là, mesteigneurs, une demande à la
quelle- on ne peut répondre en termes bien 
précis; mais je crois qu'il ne peut y avoir 
de doute, que, sans nous fourvoyer dans une 
querelle où nous ue aérions point partie, 
nous ne négligerions aucun effort raisonna
ble pour maintenir la paix. Le noble comte 
demande si nous observerions strictement 
nos engagements de traité international. Si , 
par une raison quelconque, un traité inter
national ou une convention devient inappli
cable à l'époque, c'est assurément le devoir 
du grouvernement dVn faire part aux par
ties coDtiaclaulesj mais si vous acceptez les 
obligations d'un traité et donnes aux autres 
parties lieu de croiie que TOUS vous consi
dérez comme liés, voue êtes tenus d'honneur 
et en bonne foi de les respecter. » 

Cette conversation entre lord Russell et 
lord Derby, à la dernière séance de la Cbam-. 
bre des pairs d'Angleterre, révèle, dit XU-
nion, dans la politique britannique, un 
changement d'allure qu'il importe de noter : 
il se rattache évidemment au voyage dtt 
l'empereur de Russie en Angleterre. Le 
gouvernement anglais, politiquement absent I 
du continent, tend à y rentrer. Une entente j 
se fait entre les cours de Pélersbourg, do j 
Berlin et d'Angleterre pour le maintien de j 
1a paix en Europe. Cela veut dire que la 
Prusse et le Piémont doivent garder ce 
qu'ils ont pris, et que nous sommes con
damnés à l'isolement : ce n'est pas l'itole- • 
ment dans la puissance, la solitude dans h 
force, c'est la situation à l'écart dans un ! 
amoindrissement malheureux. Les amateur» i 
de République devraient bien BOUS tirer de 
là en noua rendant les grandes alliances 
depuis longtemps perdues. 

faite par M, B!«piôi», député à VK«-
e c m b l e e nat iona le , d é tabl ir u n impôt 
s u r les filés de toute nature. 

Il e s t d o n n é e n s u i t e c o m m u n i c a t i o n 
d 'une let tre d e M. te P r é s i d e n t d e !* 
C h a m b r e d e coflanrârfce d 'Elbeuf , r e l a 
t ive à la mèane q u e s t i o n . 

Ce 1 apport eet a d o p t é à l ' u n a n i m i t é . 
— La C h a m b r e d é c i d e qu' i l s e r a e n v o y é 
a u x m i n i s t r e s d e s f inancée e t d u 
c o m m e r c e , a ins i qu'à l a c o m m i s s i o n d u 
b u d g e t , f-es c o n c l u s i o n s é tan t d e c o m 
battre la propos i t ion Clapier par tous 
l e s m o y e n s poseîbTes. 

Let tre d u m i n i s t r e d e s f i n a n c e s re la t ive 
à la percept ion d e l ' impôt s u r l e s s o 
c i é t é s e n c o m m a n d i t e . M. l e Prénid-ent 
c i te un j u g e m e n t d u tr ibunal civi l d e la 
S e i n e , e n d a t e d u 31 janv ier ! 8 7 4 , q u i 
d o n n e g a i n d e Cause à MM. R a y n a l e t 
C l e contre lea pré tent ions d e l 'admin i s 
tration fiscale. 

I l . le P r é s i d e n t fera i n s é r e r d a n s l e 
Journal de Roubaix s a lettre au naini?-
tre et la r é p o n s e d e c e l u i - c i , afin q u e 
l e s i n t é r e s s e s p u i s s e n t avo i r c o n n a i s 
s a n c e d e c e s d i v e r s d o c u m e n t s . 

L 'admin i s tra t ion d u c h e m i n d e fer 
d u N o r d conf irme la r é p o n s e n é g a t i v e 
qu'e l le a déjà fuite à la d e m a n d e d e l à 
C h a m b r e , t endant à o b t e n i r la c r é a t i o n 
d'un n o u v e a u train p a r t a n t d e Li l le à 
6 b . 15 du mat in pour le motif q u e les 
rece t te s d o ce train n e couv ivra ie i i t pas 
ta d é p e n s qu'il n é c e s s i t e r a i t . La C h a m 
b r e e x p r i m e le regre t qui lui fait 
é p r o u v e r ce re fus . 

Lettre d e M. le Préfet d e m a n d a n t 
l ' av i s d e !a C h a m b r e d e c o m m e r c e s u r 
le projet d e c o m b l e m e n t partiel d u 
canal j u s q u ' a u pont de Croix. 

L a C h a m b r e n e vo i t a u c u n i n c o n v é 
n i e n t à d o n n e r un a v i s f a v o r a b l e s u r ce 
projet , qui é m a n e d u Conse i l m u n i c i p a l 
e t qui e s t . s o u m i s aujourd'hui à u n e 
e n q u ê t e . 

M. le Maire informe l a C h r m b r e q u e Mi 
Réquil lart-fSerépel a d o n n é sa d é m i s s i o n 
d e m e m b r e d e la c o m m i s s i o n de s u r 
v e i l l a n c e d e la c o n d i t i o n p u b l i q u e , et 
inv i t e la - C h a m b r e à lui d é s i g n e r u n 
s u c c e s s e u r . 

M. Henri Malbon e s t n o m m é à l 'una
n i m i t é . 

D e s p la infes s e p r o d u i s e n t f r é q u e m 
m e n t rontre les i r régu lar i t é s qui r é s u l 
tent d e s opéra t ions d e s di f férents b u 
r e a u x d e m é t r a g e pub l i c d e s é to i l e s . L e 
P r é s i d e n t a pu c o n s t a t e r par s e s propres 
v é r i f i c a t i o n s q u o c e s p l a i n t e s s o n t 
f o n d é e s , e t il en a t tr ibue la c a u e e à la 
diff iculté d e s u r v e i l l e r e f f i cacement c e s 
b u r e a u x , d i s s é m i n é s c o m m e i ls le sont 
s u r d e s po ints a s s e z é l o i g n é s l e s u n s 
d e s a u t r e s . 

MM. S c r é p e l - P i o u s s e l , M o l t e - B o s s u t 
et Tou'i m o n d e sont pr ies d e b'entretenir 
a v e c M. le Maire d e s m o y e n s d e r e m é 
d i e r à cet é îa t d e c h o s e s , eu lui l a p p e i e n t 
la if l i re q u e la C h a m b r a a écr i te à ce 
s u j e t à l ' anc ienne a d m i n i s t r a t i o n le 4 
o c t o b r e dern ier . 

Lec ture d 'une lettre d e M. S c h l u m -
b e r g e r , d e M u l h o u s e , qui rend c o m p t e d e s 
dif férentes o p i n i o n s é m i s e s au c o n g é s 
d e V i e n n e , en ce qui c o n c e r n e l'unifica
tion du numérotage métrique et du 
dé vidage des fils. 

Le c o n g r è s a pris la r é s o l u t i o n d e s e 
réun ir d e n o u v e a u à B r u x e l l e s . La 
C h a m b r e d e m a n d e r a à M. le m i n i s t r e 
du c o m m e r c e qu'il veu i l l e b lcnj p r e n d r e 
les m e s u r e s n é c e s s a i r e s p o u r q u e c e t l o 
s e c o n d e s« s s i o n d u c o n g r è s a i t l ieu lu 
p l u s tôt p o s s i b l e . 

Lettre d e M. I«»ac H o l d c n d e m a n d a n t 
l 'appui do la Gharubre, pour o b t e n i r u n 
a u ê t d e plu» à la etatron d e C r o i x . 

M. V i n c h o n e s t pr ié d e conférer à co 
suje t a v e c M. H o l d e n . 

C o m m u n i c a t i o n of f i c ieuse e s t d o n n é e 
à la C h a m b r e d 'un r a p p o r t d e l ' ingé 
n i e u r ord ina ire d e l ' a r r o n d i s s e m e n t d e 
Li l l e , t endant à réfuter le m é m o i r e pré 
s e n t é par le Consoi l m u n i c i p a l s u r 
l 'obl igat ion qui i n c o m b e à I Etat d e 
fournir à la v i l le d e P i iuba ix l'eau 
n é c e s s a i r e au f o n c t i o n n e m e n t d e s é ta
b l i s s e m e n t s i n d u s t r i e l s d a n ? la l imi te 
p r é v u e par le cahier d e s c h a r g e s d u 
cana l . 

L e rappor t dont il s 'agi t e s t r e n v o y é 
à l ' examen d e la c o m m i s s i o n qui s 'es t 

R oubaix-Tourcoingr 
«ET t , H N O K D D B L.A F R A N C E 

< la a m b r e d e r o n n u r r e d e 
R u i l l m i i . 

Séance du 7 mai 1874. 
Présents : MM. Dulfosse, président, 

Se: e| ( i-ltoussel, vice-présidenf, Henri 
M ilhorf, trésorier, Frarçofs Roussel, 
Louis Voreux. Vinchon, Toulemonde-
Nuil. i, Molfr-Bossuî. 

Absents avec justification: MM. 
Jules Dektlte, Louis Lcftbvre, Gustave 
Wallinuc « i Franck. 

Le procès-vetbal de la séance du 2D 
m.~rs esl lu et adopté. 

M. I« Prés dent prie M. Hèftri Ma-
\h»a &e donner lecture du rapport de 
la Ccmmiéefon r.emffiée dans r« der
nière séance, au etr}*t de la propoaiUon 

M. le Président informe la Chambre 
, que,conformément au désir qu'elle a ex-
I primé dans sa dernière séance, il a 

écrit à M. le Directeur d?e Deuen?* pour 
demander que l'ouverture rfu bureau de 
VVattreloa çoit faite de meilleure 

: btdr*, soit h 6 h. en été et à 7 h. en 
I hiver. 

Celte mesure a pour but de permettre 
aux marchands de produits alimentaires 
Oelges, de fréquenter le marché de 
Roubaix et d'y arriver en temps utile 
pour tas vantes à la criée. 

M. le Directeur des Douanes n'a pas 
encore fait connaître sa réponse à ce 
9 U J < - t . 

La séance est levée. 
Le Président, 
A . DELF06SE. 

Le programme des cérémonie» du 
couronnement de Notre-Dame de la 
Treille publié,- il y a quinze jours, dans 
le Semaine religieuse, vient d'être mo
difié par décision de Son Era.le cerdin»»!-
rjn hévéqua dd Cambrai, 

Le cdtnrDiMaefrtiela «atuedeW, D. 

de la Treille aura lieu le dtmenebe Si , 
dans la basilique. 

Il y aura, par suite,que.'q'J.'s change-
menu dans le parcours do ia procession, 
mais la placo.de làtgépublique, en face 
de 1er "nouvelle préfecture,, reste 1 em-
pk cernent choisi poirr kt bénédiction 
selenneile qui tera donnée par les évo
ques. 

C'est prob**le»rnt k deux heures que 
la basilique de 

lerre. 
la procession sortira de la 
N.-D. delà Treize et Sl-PU 

Où lit dârïs lé Journal de Florence : 
Presque tous les journaux ont publié que 

le cardinal R/gniei avait apporté à Rome 
la fcoomie de 848,060 francs, provenant des 
cellectes du Denier de St-Pierre faites dans 
son diocèse. Cette nouvelle étant parvenue 
à Lille, un brave habitant de cette ville 
6'eet empressé d'envoyer courrier par courrier 
la somme de 2,000 fr. pour compléter le 
total da 256,600. 

Le Recueil des actes administratifs 
delà préfecture contient la circulaire 
suivante à MM. les maires du départe
ment : 

« Messieurs, je suis informé que des 
gardes champêtres et des secrétaires de mairie 
interviennent dans 1 s affaires spéciales iu 
notariat. 

» Des gardis te permettent, moyennant 
rétribution, de procéder seuls et publique
ment à des adjudications mobilières. 

» Des secrétaires de maiiie préparent 
certaines affaires à la condition que les 
actes seront pa*se"s dans des éludes dési
gnée?. 

» De semblables abus doivent être répri
més, ei j'ai l'honneur de vous prier, mes
sieurs, de vouloir bien prévenir les agents 
qui continueront de s'immiscer dans des 
affaires étrangères à leur service, que je 
n'hésiterai pas à piendre à leur égard telle 
mesure qu il appartiendra. 

» Agréez, etc. 
» Baron L E G U A T . » 

L e Jovrnal Officiel porte aujourd hui 
If s r u m i n a t i o n s s u i v a n t e s d a n s la 
m a g i s t r a t u r e d u ressort d e Ja c o u r d e 
D o u a i . 

M . P o u x - F r a i k l in , p r o c u r e u r d e l à 
r é p u b l i q u e près le Ir ibunai d e p r e m i è r e 
i n s t a n c e de B o u l o g n e - s u r - M e r , e s t 
n o m m é 3vocat -gé t i cro l près la cour 
d 'appe l d e Dijon, en r e m p l a c e m e n t d e 
M . P x o u s t , a ^ m i s t u r sa d e m a n d e r a 
faire Vdioir s e s d r o i l s à la retraite (loi 
d u 9 juir, 1 8 5 3 . art 1 1 . § 3 ) . 

M . Mar l i er , s u b s t i t u t du p r o c u r e u r 
généra l à C a c n , e s ! n o m m é p r o c u r e u r d e la 
R é p u b l i q u e p r è s le tr ibunal d e pre -
m i è i e i n s t a n c e cle R c u l o g n e s u r - m e r , e n 
r e m p l a c e m e n t d e M . P n u x - F r a r . k l i n , 
qu i e s t n o m m é s v o c a t g é n é r a l . 

L u n d i 4 m a i , un g r a n d p è l e r i n a g e a 
eu lieu à N . - D . d e C h è v r e r . o n » , p r è s d e 
L i è g e . 

L e s pè l er ins é ta ient au n o m b r e d e 
3 0 , 0 0 0 . 

C'est à t ravers la p lu i e et la g r ê l e , 
s u i v a n t l eur c l e r g é et répétant en c h œ u r 
le c a n t i q u e d e c i r c o n s t a n c e , o u répon
d a n t a u x ; i .vocat ions d u c h a p e l e t q u e 
toutes l e s p a n n s s e s rassortirent d e s 
q u a t r e d i o c è ? e s c e L iège , et s e s o n t a c h e 
m i n é e s v e r s la m o n t a g n e . 

S . G. M g r do Montpe l l i e r , é v è q u e d e 
L i è g e , a c é l é b r é la s a i n t e M e s s e . 

L a C h a m b r e d e d i s c i p l i n e d e s nota ires 
d e l 'arrondispenienl d o Li l le , pour l'an
n é e 1 8 7 4 - 1 8 7 5 , e s t c o m p o s é e c o m m e 
su i t : 

MM. D e i d i q u e , nota ire , à Li l le , prés i 
d e n t ; Desmf-zières:, no ta ire , à Arruen-
tières, 1er syndic; Courmont, notaire, à 
Lille, 2* syndic; Lcbigre, notaire, à 
Lille, rapporteur; Josson, notaire, à 
Lommo, secrétaire, Meurilion, notaire, 
à Comines, lré>orier; Ducrocq, notaire, 
à Marcq, membre; Leclercq, notaire, à 
Lille, membre; Debruyn, notaire, à 
Armentières, membre. 

On dément le bruit qui a couru et qui 
a été raproilé par les journaux d'un 
accident surveau à un voyageur à la 
gr.re de Croix. Les rapports officiels ne 
constatent rien de semblable. 

Dans sa séance du 7 mai, le 2e con
seil de guerre, sous la présidence de 
M» le colonel do ia Poterie, comman
dant la place, a jugé h s affaires sui
vantes : 

Jules-Alfred Isa, caporal au 8' de 
Mftné> aceuaé : 1' de voies de fait envers 
ua> da s«s eupétteurs ; S* d'outrages 
par peroie» envers deux de m supé
rieurs, avec les circonstances aggravan
tes que ces voies de fait et outrages out 
eu lieu à l'occasion du service. — Cinq 
ans de travaux publics ; la circonstance 
d 11 service a été écartée. 

Joseph-Pascal Nicolas, soldat au 84* 
de ligne, accusé : 1° de vol d'une somme 
do 28 fr. au préjudice d'un militaire ; 
2° d'outrages par parole?, gestes et 
menace» envers un de Ses supérieurs en 
dehors du service. —' Deux ans de pri
son, le tribunal ayant prononcé des 
circonstances atténuantes. 

Gco'ges- Henri-Joseph Demalier, ca
poral c i Vr de ligne, prévenu de déser
tion à l'intérieur en temps de paix. — 
Deux ans de prison». 

Ministère public, M, le commandant 

Défenseur, M« Jerafeart, avocat. 

Le tribunal correctionneli dans la 
première partie de aon audience, a 
prononce les condamnations suivantes! 

Dans la nuit du 2 au 3 avril, trois 
jeunes gens se présentèrent dans une 
mnison mal famée de Roubaix, deman
dent à boire. Sur le refus du tenancier 
de leur servir des liqueurs fortes, ils 
firent du tapage. Ce dernier voulut les 
mettre dehors. 11 eut sa chaîne démontre 
brisée. Mais, une fois sortis, ils vont 
faire le siège d'un établissement voisin 
du même genre; volets, vitres, furent 
mis en morceaux. Il n'était pas facile 
de découvrir les auteurs de celte cam
pagne. 

Cependant, grâce aux recherches 
actives et intelligentes de M. le com
missaire de police Dumarché. on mit la 
main sur trois individus : L. Ourquin, 
L. Delefoltrie, chaudronniers, et C. 
Vertebrouck, soldat su 82». Les dégâts 
s'élèveraient à plus de 30 francs, sans 
parler des voies de fait. Ces trois per
turbateurs sont condamnés chacun à un 
mois de prison et 50 fr. d'amende. 

Pour insulte et voies de fait envers 
des agents de la police de sûreté de 
Doubaix, trois mois à D. Bouscart, 
mécanicien à Houbaix. 

E t a t - C i v i l d e R o u b a i x . — D É C L A 
RATIONS DS NAISSANCES OU 8 MAI 1875. 
Romanie Jada, rue de la Redouta. — Aline 
Vergeyl, rue du Chemin de Fer . — Mar
guerite Ducrot, rue d'Alma. — V i c t o r De-
lescluse, rue Archimède.— Marie Wienar, 
rue des Longues-Haies. — Louis Robbe, 
a a p i i 9 . _ Rosalie Lambert, à l'Epeule. 

Germaine Wattinne, rue du Château. 
DÉCLARATIONS DK DÉCÈS DU 8 AVRIL. 

Eugénie Cornil, 47 ans, ménagère, Grande-
Rue. — Auguste Libossart, 50 ans, mar
chand pâtissier, rue du Curé. — Pierre De-
bucquoy, 70 ans, maçon, à l'Hôpital. 

CONVÔFFUNÈBRE LIÏ Z-S 

naissances de la famille LIBOSSART qui, 
par oubli, n'auraient pas reçu de lettre 
de faire part du décès de Monsieur A U G U S T B -
FKRDINAND JOSEPH LIBOSSART, décédé à 
Roubaix, lo 8 mai 1874, dans sa 5 i n i e année , 
sont piiés de considérer le présent avis 
comme en tenant lieu et d'assister à la 
messe de convoi qui sera célébrée le di 
manche 10 courant, à 8 heures et demie, 
aux vigiles qui seront chantées le même 
jour à six heures, et aux convoi et service 
solennels qui auront lieu le Lundi 11, à 
à I heures et demie, en l'église Saint-
Martin. 

Les laudes seront chantées le lundi 11, 
à neuf heures un quart. 

L'assemblée à la maison mortuaire.rue du 
Curé, 10. 609G. 

0BIT SOLENNEL ^"t8™* 
sera célébré en l'église Sainte-Elisabeth, 
le lundi 11 mai 1874, à aeurf heuras et 
demie, pour le repos de l'âme de Dame 
CATHERINE CARETTE, veuve de Monsieur 
HENRI-PIERRE-GÉRARD MAH1EU, décédé à 
Roubaix, le 9 avril 1874, dans sa quatre-
vingt-troisième année. 

Lee personnes qui, par oubli, n'auraient 
pas reçu de lettre de faire part, sont priées 
déconsidérer le présent aViscommeen tenant 
l i eu . 

0BIT SOLENNEL %2$ 
anniversaire sera célébré en l'église de Lan-
noy , le lundi 11 mai 1874, à dix heures, 

four le repos des âmes de Monsieur ALPHONSE 
ARENT, décédé à Lannoy, le 7 juin 1871, 

à l'âge de 38 ans, et d& Monsieur A L F R E D 
P A R E N T , lieutenant au 46e régiment de la 
garde mobile, mort glorieusement A la 
bataille de Saint-Quentin.le 19 janvier 1871, 
à l'âge de 24 ans. 

La famille prie les personnes qui, par 
oubli , n'auiaient pas îeçu de lettre de faire 
part, de contidérer le piésent avis comme 
en tenant lieu. 

C o u r d ' A s s i s e s d u . l o r d . 
Présidence de M. S A U V A G E . 

Suite de l'audience du 6 mai. 
A la suite de la question principale de 

tentative, de meurtje, M. le Président pose, 
comme résultant des débals, deux questions 
subsidiaires,d'abord celle de coups et.blessures 
volontaires, puis enfin celle de blessure par 
imprudence. 

Déclaré non coupabl« des deux premiers 
chefs et en raison seulement du délit de bles
sures par imprudence, Picquet est condamné 
à vingt jours d'emprisonnement. 

Défen&eur : M' Atlaert. ' . 
Audience du 7 mai. 

Ministère public ! M. MAURICE, eubstitut 
du procureur général. 

V* Affaire. — Attentats à la pudeur atte 
violence (huis-do»}. 

L'accubé est le nommé Delplanque (Eù-

Ê
ène François-Louis), âgé de 47 ans, n i l à 
lorbecque, ouvrier du port, demeurant à 

Dunkerque» 
Déclaré non coupable, l'accuse est acquitté 

et mis Rur-le-champ en liberté. 
Défenseur : M'dTrlooghe. 

Audience du 8 mal. 
p« affaire. — Infanticide. . 

Le 28 février, le maire de Rosult fut pré
venu que la nommée Joséphine Boyer, 
âg ê de 25 ans, domestique à Raisinés, ve
nait de revenir dans la commua», chex son 
père nourricier, et d'y rapporter Je cada
vre d'ua enfant mort dans des conditions 
qui donnaient lieu de cioire qu'un crùne 
avait été commis. 

Anètée immédiatement, la filie Boyer 
déclara que, dans la nuit du 25 au 2fi fé
vrier 1874. vers onze heures et demie du 
eoir, elle t> fiait sentie prise dé douleuis ê*t 
•'était le**» pour «atiafaire un besoin. 

Mats «U ttoujent tft elle *• trouvait sur 

placo.de

